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CHAPITRE 30
En arrivant au Ryder, je pus constater qu’il s’agissait d’un bar d’hôtel et je me rappelai tout d’un coup qu’il appartenait au père d’Amelia. Ce qui expliquait pourquoi les amis pouvaient y boire ce qu’ils voulaient. Ils s’étaient rassemblés dans un coin, autour d’une table de billard. C’était un hôtel plutôt luxueux et l’éclairage rouge n’ajoutait que davantage d’intimité à l’ambiance.
Miranda m’aperçut tout de suite et nous fit signe de les rejoindre. Elle portait une robe noire ornée d’une ceinture rouge. Toutes les autres filles avaient adopté le même genre de tenue, dans différentes couleurs, à se demander si elles s’étaient mises d’accord. Ça leur donnait un air chic, ça faisait riche. D’autant qu’elles arboraient toutes des boucles d’oreilles en diamants.
— Salut ! lança Miranda en venant me serrer dans ses bras. Je suis contente que tu aies pu venir. Les autres étaient très déçus de ne pas te voir au dîner.
Mason lui décocha un de ses regards impassibles et elle parut un instant décontenancée. Ce fut bien la seule fois de ma vie où elle me donna cette impression.
— Merci d’être là, Mason, finit-elle par déclarer avec une infinie politesse.
Fourrant les mains dans ses poches, il s’installa au comptoir.
Elle se mit à rire.
— Bon, je ne dois pas le prendre pour moi, j’espère ?
— Je te l’avais dit. Ce sont des connards.
— Pourtant, il doit bien t’aimer. Mason Kade n’est jamais venu à aucune de mes petites réunions.
— Il n’est pas venu à celle du dernier week-end ?
Elle explosa d’un nouveau rire sonore, trop aigu pour que je ne me demande pas si elle jouait la comédie. À moins qu’elle n’ait trop bu ? En tout cas, quelque chose n’allait pas pour elle.
— Il n’était pas invité. On a tous pensé qu’il était là pour son frère, en fait, il venait massacrer cette fille.
Elle examina de nouveau mon bleu.
— Tu te rappelles… celle avec qui tu te serais battue.
Je ne savais pas trop si elle attendait une réponse ou non et je m’apprêtais à poser une question idiote quand je me sentis soulevée de terre et hissée sur des épaules. Le rire de hyène de Logan retentit tandis qu’il me faisait tournoyer cul par-dessus tête. Il me tapota les fesses en me soufflant à l’oreille :
— Beau petit derrière, Sam ! Pas étonnant que ton quarterback veuille tout le temps te sauter.
Un petit cri retentit, et j’entendis des verres se heurter.
— Repose-moi, Logan ! essayai-je de crier.
Il rit de plus belle mais finit par me lâcher. Puis il se redressa en m’effleurant de son corps, une lueur d’humour noir dans l’œil. Je me crispai et me préparai à la suite.
Je ne voulais pas être amie avec ces gens, mais je ne savais trop comment m’y prendre. Durant le trajet, Mason m’avait demandé si je voulais les envoyer chier tout de suite ou attendre le moment idéal. Je n’avais toujours pas de réponse à cette question. Je comprenais juste que Logan cherchait déjà à les provoquer.
Du coin de l’œil, je perçus un remue-ménage et me demandai si ça ne provenait pas d’Adam. Mon ex ami faisait la gueule et il vida son verre d’un geste brusque, sans lâcher Cassandra qu’il tenait d’un bras par la taille. Elle ne semblait pas trop approuver son attitude, je crus même percevoir un rien d’inquiétude chez elle.
Cependant, Miranda se rapprochait de nous, l’air rayonnant.
— Logan, toi aussi tu es venu !
Il me prit par l’épaule avant de répondre, d’un ton faussement étonné :
— On n’était pas invités ?
Elle se reprit aussitôt :
— Si, bien sûr ! Je comptais sur Samantha pour vous le dire. Vous êtes là tous les deux.
— Ouais, j’aurais bien amené Tanya, mais elle avait peur que ça fasse trop glauque. En plus, il lui fallait une heure pour se préparer.
L’expression d’Adam s’assombrit encore mais il ne réagit pas. Debout entre eux, Peter Glasburg et Mark Decraw tâchaient de paraître décontractés en s’appuyant sur leurs queues de billard, mais ils fronçaient les sourcils sans peut-être même s’en rendre compte. Ils se tournèrent vers Mason, toujours au bar, qui buvait d’un air dégagé.
— Euh… dit Miranda, elle aurait pu venir si tu étais d’accord ?
S’en était suivi un rire suraigu qu’elle corrigea en s’éclaircissant la gorge, avant d’ajouter :
— Vous auriez pu tous amener vos rencards. Ça fait partie des traditions du groupe.
— Évidemment, railla Emily, on est déjà presque tous en couple.
Miranda la fusilla du regard.
— Qu’est-ce que tu racontes ?
— Allez ! Tu es avec Peter. Cass est avec Adam maintenant. Amelia et Mark se roulent tout le temps des pelles. Tu aurais mieux fait de nous ajouter un autre mec au lieu de Samantha Strattan.
La petite brune leva son martini vers moi :
— Désolée, Sam, mais tout le monde est au courant que tu n’en as rien à fiche des sorties mondaines. Tout le monde savait que Jessica Larsen couchait avec ton copain depuis deux ans. Ce qui aurait humilié la plupart d’entre nous mais toi, tu faisais comme si tu t’en fichais, et ce n’était pas de la comédie. Je crois que tu t’en fichais vraiment.
Elle tourna son visage railleur vers Miranda :
— Tu voulais juste l’inviter parce que tu espérais que Mason et Logan viendraient avec elle. Tu n’en avais rien à fiche d’elle, jusqu’à ce que tu apprennes qu’elle était proche d’eux.
— Emily, tu es bourrée, rétorqua Miranda furieuse. Tu ferais mieux d’aller te coucher. Tu deviens malpolie.
À quoi sa copine répondit d’une exclamation railleuse en vidant son verre. Ses fines jambes tremblèrent quelque peu mais elle garda son équilibre et lança au barman :
— Un autre !
— Elle me plaît, cette nana ! s’esclaffa Logan.
— C’est vrai ? balbutia Miranda.
— Oui, elle dit la vérité. C’est tout ce qu’on demande, non ?
— La vérité ? aboya Adam en se redressant soudain du mur auquel il s’adossait. C’est quoi, la vérité, hein, Logan ?
Comme il venait dans sa direction, Cassandra essaya de le retenir en se plaçant devant lui.
Logan en fit autant avec moi. En un clin d’œil, Mason le rejoignit. Le souffle court, Miranda écarquilla les yeux.
Tout le monde observait Adam qui finit par hurler :
— Pourquoi tu aurais pris Tanya ? Tu n’en as jamais rien eu à fiche !
Les épaules secouées d’un rire silencieux, Logan rétorqua :
— Tu te fous de moi ?
— Non !
— Quoi ? Tu es vénère parce que tu l’as jamais eue ?
— Je crois… euh…, intervint Miranda en essayant de les écarter de ses bras tremblants. Je crois…
Peter intervint en bombant le torse.
— Ho, les gars ! Un peu de tenue, ici !
— Non !
Adam tenta de le repousser mais ce fut Mark qui intervint, cette fois. Quant à Cassandra, elle fut carrément jetée du chemin par Miranda.
— Laissez-le, rigola Logan d’un air trop calme. Il a quelque chose sur le cœur. On doit l’aider à s’en débarrasser. C’est le moment de vérité.
— Tu te trouves tellement génial ? gronda Adam.
Il avait repris son verre de bière qu’il secouait devant lui.
— Je préfère badass.
— Vous êtes riches, vous êtes beaux, j’en ai marre de vous deux…
— De nous deux ? intervint Mason d’une voix grave.
— Attends ton tour, Mase, lança Logan en se marrant. Moi d’abord !
Son frère lui jeta un regard dur dont il ne tint pas compte.
— Allez, vas-y ! ajouta-t-il à l’adresse d’Adam. J’aimerais bien savoir ce qui ne te plaît encore pas chez moi. Mais juste moi, tu entends ? On s’occupera de mon frère la prochaine fois.
Adam lui opposait un air tellement rageur que je reculai instinctivement. Je ne l’avais jamais vu dans un tel état. Mon cœur se mit à battre quand il se mit à baisser la tête comme un taureau furieux.
— Tu te fous de moi, là ? Tu sais à qui tu as affaire ?
— Rien à foutre, rétorqua Logan. Tu es le mec qui récupère les restes. C’est tout ce que je sais sur toi.
Adam se redressa lentement tandis que Logan poursuivait :
— J’ai eu Ashley avant toi mais aussi pendant. J’ai eu Tanya avant toi et encore pendant. Qui encore ?
Il se retourna ostensiblement, l’index sur le menton, s’arrêta sur moi.
— Qui encore ?
— Logan ! lança la voix grave de Mason.
Il fit volte-face, un large sourire aux lèvres.
— Il doit bien y en avoir d’autres. Tina Schnieder ? Elle m’a dit que tu voulais sortir avec elle aussi, mais personne n’en sait rien. Elle fréquente le lycée public. Elle t’est trop inférieure, pas vrai ? C’est aussi ce que tu pensais de Tanya ? Que tu l’aurais quand tu voudrais, comme toutes ces filles qui ne vont pas dans les écoles privées. Qui ne sont pas dignes de toi. C’est ça ?
Adam lui opposait une expression de marbre mais serrait tellement son verre qu’il en avait les jointures blanchies. Au point qu’on l’entendit craquer. Dans le silence général qui venait de tomber, un deuxième craquement retentit.
Le ton de Logan parut d’un calme meurtrier. Il allait donner le coup de grâce.
— Et tu sais pour ton amie Cassandra, ici présente ?
Elle ne cacha pas sa frayeur, se mit à trembler.
— Qu’est-ce que tu racontes… ? Je… je n’ai jamais…
Elle dut se pencher pour respirer, tandis que Miranda s’écartait d’elle, effarouchée. Peter lui prit la main, la posa sur son torse.
Le visage blême, Adam se tourna lentement, trop lentement. Les battements de mon cœur m’assourdissaient et mes genoux tremblaient.
— C’est vrai ? demanda-t-il presque trop bas.
Bouche bée, Cassandra scrutait les deux garçons l’un après l’autre.
— Je… je…
— C’est vrai ? répéta Adam.
La tendresse de son ton me fit frémir et je me tassai sur moi-même comme si ça pouvait me permettre d’échapper à la violence qui flottait au-dessus de nous.
— Je n’y crois pas, marmonna-t-il. Tu sais à quel point je les déteste.
Logan et Mason échangèrent un petit sourire.
— Je ne… balbutia Cassandra d’un ton rauque. Je… j’étais idiote… mais je regrette trop, Adam.
Devant le bar, Emily souleva son verre en pouffant de rire.
— Vas-y, Cassie ! Faut toujours être honnête pour le Nouvel An !
— Ta gueule ! lui lança Cassandra. Comme si tu n’avais pas fait pareil ! Logan a dû toutes nous baiser, y compris Miranda.
Celle-ci prit un air abasourdi, tandis que Peter s’écartait comme s’il venait de se brûler. Elle se tourna vers lui, les mains pressées sur sa bouche.
— Ce n’est pas vrai, chéri. Jamais ! Je te jure !
— Depuis le temps que tu réclamais Logan dans ton groupe ! rétorqua-t-il. Ça fait des années que tu en parles.
— Non, c’était seulement parce qu’ils auraient dû en faire partie, et aussi choisir notre lycée. Le meilleur de tous. Mais ils ont préféré l’école publique juste à cause de leur équipe de football qui est meilleure. Ils auraient dû faire partie de notre groupe, au lieu de ça, tout le monde veut aller à leurs soirées. Tout le monde dit que le lycée public de Fallen Crest est génial, rien que pour eux ! Ils devraient fréquenter notre école. La Fallen Crest Academy est bien meilleure. L’autre ne lui arrive pas à la cheville, voilà tout. Et ils devraient tous ramper devant nous. Voilà ! C’est la seule raison pour laquelle j’ai parlé d’eux. Juré, mon chéri !
Plié en deux de rire, Logan se tapait les cuisses.
— Vous êtes géniaux, les gars ! Ça fait combien de temps ? Dix minutes ? Bon, j’ai terminé mon boulot. Bonne nuit à tous !
— Qu’est-ce que tu dis ? gronda Adam. Tu n’as pas couché avec Cassandra ?
— Oh si ! À la soirée, justement. Ensuite, j’ai terminé avec Tanya. Je suis allé une fois avec Emily et, je crois…
Il interrogea du regard Amelia près de Mark.
—… Halloween l’année dernière ?
Elle prit un air horrifié mais hocha la tête.
— Il plaisante ! lança Mark non sans poser sur elle une expression outrée.
Les lèvres serrées, elle fit non.
— Amelia !
Elle lui présenta les paumes d’un geste impuissant :
— Quoi ? Tu ne m’as pas demandé l’exclusivité, non plus ! Qu’est-ce que tu crois ? Il est super.
— Espèce de biatch !
Tous les visages se tournèrent sur Miranda qui ne quittait pas Logan des yeux. Les doigts crispés sur son verre, elle répéta du même ton outré :
— Espèce de biatch !
— Ça, commenta Logan à l’adresse de Peter, je ne dis pas le contraire.
— Quelle super idée tu as eu, Miranda ! s’exclama Emily. Tu devrais toujours inviter Strattan.
Là-dessus, tous les regards se tournèrent vers moi et je me rendis compte que j’avais l’air de me tapir derrière Mason et Logan ; alors je les écartai, me redressai, toisant Miranda :
— Tu m’as envoyé des dizaines de textos ce soir, et tu m’as appelée. Tu me suppliais de venir. Finalement je suis venue. Tu peux toujours me critiquer pour ça. Je t’avais dit de ne pas t’approcher de Mason et Logan et tu l’as fait quand même.
— Je ne les ai pas invités.
— Arrête ! On sait tous que tu rêvais qu’ils viennent. Tu as eu ce que tu voulais. Je parie que ce n’est plus ce que tu cherches. Tu n’as aucun contrôle sur eux, ni sur moi.
— Qui a dit que je voulais te contrôler ?
— C’est ce que tu essaies de faire depuis que tu m’as prévenue que Cassandra était jalouse de moi.
Celle-ci interpella son amie d’une exclamation indignée.
Miranda alla se réfugier contre Peter qui se mit à la caresser dans le dos.
— Tu peux partir, Samantha ! cracha-t-elle. Et bonne chance, demain, au lycée !
— Sam… commença Adam.
Je ne vis que du dégoût dans ses yeux.
— Ça va ! lui dis-je.
Puis je demandai à Logan de m’emmener. Ce ne fut que sur le seuil du bar qu’on s’aperçut que Mason ne nous suivait pas.
— Qu’est-ce que tu fous ? lui demanda son frère.
Mason lui adressa un sourire contracté qui n’atteignit pas ses yeux aux paupières lourdes.
— On a un petit problème, lâcha-t-il avant de se tourner vers le groupe. Sam fait maintenant partie de notre famille et vous venez de lui déclarer la guerre.
— Pas moi, murmura Miranda toujours dans les bras de Peter.
— Si, rétorqua ce dernier.
Logan se rapprocha d’eux, l’air railleur.
— Ce soir, je voulais juste m’amuser. Ne me dites pas que vous aimeriez me voir aller plus loin si jamais vous vous en preniez à Sam ?
— C’est tout toi, ça, frérot ! lui lança Mason en s’écartant du bar.
— Comme je l’ai dit, là, c’était juste pour rire.
Arrivé à ma hauteur, il me tendit la main pour m’entraîner derrière lui.
— Logan, ils ont compris.
— J’espère bien !
J’arrivai devant l’Escalade les genoux en compote. Ce fut là que Logan me prit dans ses bras et que je m’y blottis, incapable de faire un pas de plus. Il me déposa sur le siège puis alla rejoindre sa propre voiture, s’arrêta devant sa portière ouverte.
— Ça va ? me demanda-t-il.
— Ça va aller. Je suis juste un peu secouée.
Leur joie les avait quittés et ils me contemplaient maintenant tous les deux d’un air grave.
— Qu’est-ce qu’on fait ? soupira Logan.
— On va voir comment ça tournera, répondit Mason sans me quitter des yeux.
— Et s’ils lui font quelque chose ? On ne peut pas rester avec elle pendant les heures de cours. C’est même pour ça qu’on a choisi de ne pas s’inscrire dans leur lycée. Parce qu’on ne voulait pas avoir affaire à eux.
— Je sais.
Je déglutis en regardant Mason, son air tranquille. Mon corps se réchauffa. J’avais envie de lui. Même en ce moment.
— Merde ! souffla Logan en tapant sur le capot. Je t’ai entraînée dans un sacré guêpier. Désolé, Samantha !
— J’en ai vu d’autres, dis-je sans conviction.
— Ces salopes vont vouloir se venger. Jamais elles ne laisseront passer ça.
Je m’adressai directement à Logan :
— Je t’ai dit que j’allais mettre du monde en pétard la semaine prochaine.
Il me rendit mon sourire. Sa main se posa sur mon genou et je la saisis.
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